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Curator / Curation
Description

Deux termes anglais, comme il y en a beaucoup pour delesigner les usages du Web. Etrecurator, proposer

une curation, c&E™est en quelque sorte retrouver le sens des tout premiers annuaires proposel s sur le Web,
avant que na&€™apparaissent les moteurs de recherche et leurs algorithmes. 1l s&€™agit tout simplement,

pour le curator, de lister des liens, donc des sites ou des contenus sur le Web, et d&€™en organiser la mise

al€ disposition, comme pouvait le faire Yahoo! al€ son lancement. L&E™acronyme du cel«lel€bre portail,
mel, me s son exactitude est contestel «e, en telemoigneYet Another Hierarchical Officious Oracle.

Le terme curator, avant da€™el, tre utilisele pour indiquer un nouveau type da€™activitele sur Internet,
delesignait simplement le conservateur de musel+e ou le commissaire d&€™exposition, celui qui selelectionne,
au sein da€™un fonds, les A“uvres qui constitueront une exposition, une salle de muselee. La fonction
eleditoriale ducurator est donc elvidente, et cA™est cette fonction qui caractel erise leurator d3€™ | nternet.

La curation sur Internet consiste en effet al€ elstablir une selelection de liens, de contenus (textes, sons,
videl+0s) repelsrelss dans la multitude des informations existantes, selslection organiselee autour da€™une
thelematique prelscise. || SB€™agit d&€™un recensement critique qui pointe vers des sources meleritant, selon
le curator, d&€™el tre delecouvertes en ligne. Le curator se positionne da€™emblelee comme un
prescripteur, comme le delscouvreur de |&€™information pertinente mais parfois inaccessible par les moyens
traditionnels de navigation. Il peut el tre expert en son domaine, ou simple internaute passionnels : il sera
demain probablement curator professionnel.

Le curator serait donc, de ce point de vue, 12€™une des consel squences logiques du Web participatif parce
que celui-ci pousse la mise a€ disposition des informations jusqUaE™al€ ses limites : le trop-plein
da€™information liels al€ la publication par les internautes de leurs propres contenus, la difficultels
croissante al€ seleparer le bon grain de 1&€™ijvraie. Comme |&€™information est de plus en plus souvent
publielee avant d&€™el, tre filtrelee et selelectionnel«ed@ ator apparail,t en relsaction pour releintroduire une
selelection dans les pages du Web. En mel, me temps, 1&6™elsmergence desurators telsmoigne des limites
des moteurs de recherche, confrontel s al€ la pollution du Web (voirsupra), ainsi QuAE™aux contraintes de
leurs algorithmes. En effet, les moteurs de recherche hielerarchisent I12€™information, mais ils n&€™ont pas
encore la capacitel critique pour latrier selon des opinions ou des goul, ts plus spel«cialisel*s ou confidentiels,
ce que ne traduit pas correctement |a statistique sur les requel, tes et les liens cliquels.

Le curator, cBE™est donc 1&€™agrelegateur humain, douele d&€™une capacitels d&€™analyse critique, qui
propose sa propre revue du Web. Cette source nouvelle de hielerarchisation de 1&€™information relevel€le en
creux la crise que connail,t le Web en tant que vecteur da€™information. Tout da€™abord, avec la
multiplication des informations produites par les internautes, quaE™ils soient blogueurs, quaE™ils
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alimentent leurs profils personnels sur les releseaux sociaux, quUaE™ilgwittent ou contribuent al€ des fermes
de contenus, le Web devient A« immail,trissble A» pour ses utilisateurs et les internautes retrouvent le
goul,t pour les melediateurs, lecurator eletant un melediateur d3€™un genre nouveau. L&€™elsmergence du
curator rappelle elegalement les difficulteles de la presse sur Internet : plutol,t que de se fier a€ un
journaliste et de privilelsgier les articles des sites de presse, |&€™internaute peut se tourner vers uncurator,
qui organisera pour lui son accel €s al€ 1&€™information.

En matiel€re d&€™usage, la curation ne fait toutefois que prolonger le bookmarking ou le journalisme de
liens, delecrit par Jeff Jarvis, tout en relepondant al€ une urgence nouvelle lielee al€ la prolifelsration qessts

en tout genre (chague seconde, 3 282 tweets sont postelss sur Twitter selon Guillaume Decugis, fondateur de
la plate-forme de curation scoop.it). Cette urgence fait ainsi elsmerger un nouvel espace de recommandation,
oul€ ce n&€™est plus le journaliste qui indique al€ ses lecteurs quels sont les sites al€ visiter (journalisme

de liens), mais bien un individu identifiels, avec sa notorielstels, sa signature, son expertise, sans delspendre
da&€™un organe da&€™information.

Les plates-formes de curation se multiplient pour attirer ces reledacteurs en chef d4€™un nouveau genre
(scoop.it, mais aussi storify, curated.by) : elles proposent des espaces al€ des curators potentiels et
feledel€rent ensuite leurs contributions, s&€™imposant comme une porte da€™entrelee unique pour ce
nouveau type de recherches sur Internet. Paradoxalement, comme chacun peut sé€™improviser curator, le
risque est de voir ces plates-formes susciter une prolifeleration de vocations, qui finira par imposer aux
curators les mel,mes contraintes que celles auxquelles ils sont censeles remeledier : le trop-plein de
[&E™ offre.
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o A« L&E™el€re des curators aurait-elle sonnele ? A», par Guillaume Decugis, CEO de Goojet,
fondateur de scoop.it, www.techcrunch.com, 25 novembre 2010.

o A« La curation, nouvelle spelscialitels du Web ? A», Melslissa Bounoua avec Charles Dufresng0
Minutes, 8 felevrier 2011.

Categorie

1. A retenir
2. RepA’'res & tendances

date crAOA©e
20 mars 2011
Auteur
alexandrejoux

Page 2



